
C'est pou répondre i t indication ecl»ntlû-

l-.V&> 

vwsaSgtsii 
d» faite Aiud.tir 1er nvoyaea d'wcoe. 
«tl'initiatiT» prise d»n» M â na pur 

**o*n> Ji*. P*rlM sanélAt ou par les syiidi. 
aï ••! A «uulialier que d« asmltUll»» stries •• 

rrmhi •J)ea», meoartgkê» par Ma m>m'«i£rtjtja.fMr 

aMÉr au progrè- de\*a!ri culture an France. 
ProcJjainsnien*. a è s à W l DN« jfeaaWSriMs 

VS-T» L»U* «cola 4M oultares lodu-trfclls* de 
Upt'. qui doit donner un ao<svel tsser à l'aassi-
gimenl des Jtxlu4piM aMeêt» <è 1» («*tas, ». 

. de le Hépubi qie létTroigns » i'4'.o témMgne i 
W KJ>*UM̂ W» •«*•« 1* soUicltuOe («u'aUaa 

ua ne saurions trop encourager Vj» efforts 
ma-»:a-rs le» ai«riCttW. 39 Sofd qm. I 
permet t ut d organiser de l'unira co • dé 

.nlique un* de* etn<ntteug '«a ptia «.nijitè'ea 
olnf d. vu**jr£,kutvss, t-«u a preuw que 
«vie* .nie tivViW *Hq .elle vont lie ceutses d̂  
montrer &lèla< ; rranai». |TPwW«. V« 

ipeï J'ai mnn éverut (et'i-nar saluer M n 
lOinmes qui pir leur i rit alliance et leur ait 
•ogréi feallioDQSurà U Fraaee *t i la Ai 

A>* d<*ca ra i l <>n a 

i c e ^ t r-Habit, M. VigeT 8 e i é v e _ _ -
i et lift que le ministre de l'agriculture 
pat voulu venir à t-\u les mains vides. 
Ft heureux de pouvoir atttcritr sur Je poi. 
I de aufliiueH-nn* des Agr culteura le-i 

lecrott d* l'honneur et Ua u*-
An milieu des bravos •"rénérquei de toute 

la sali**, H donne la croix d'offlcter du mérita 
agricole a M- Jules Laden, d* Seciin, ft U 
croix de chevaliers du mime ordre, i MM. 
Louis Dujiuarescaii*, agriculteur distingué, 
attire de, la-commune d Ï A e j t ^ s r n a r d d i . 

d» 1» Société, Emile Da veine, cou éiller (réné-
rai de Suint Amand. vice-président de U So
ciété ; Louis-Joseph Gublaio, d* Nomain ; 
Henri LHIHH», agriculteur i Guesnafn; Cbar-
let-Joaepb Dunaont, tgriéultear ft Aubigny-

auGateau. 
Hoat donotroos deaiiio l'extrait du dis

cours de H. Duberunrd, 

E B S f t M Q U E T 
tamals le banquet de la société drs Agri-

ealteurs du Nord o'av4t réuni tutint de con
vive*; toutes les placée étaient occupées au
tour de grande* tables dressées à travers le 

' :o(Ja^temeflt ornées d* plantes 
Sur Ua OMIS, de 

but et les œuvres de 
i Heu de tout cela, une fa société. 

franche g»lté, une cordialité 
n'ont cessé de régner pendant tout Fe repas! 

Naturellement, c'était M. V gnrqui prési
dait, ayant ft aa gauehe, MM. Bonduel,Gery 
Legrund, Trystram, Griolel, FauelieurtTr«a-
nin, Boninot, Violette, M*c*rez;*aa roi te, 
MSI.Vel-Durand. Thelii-r, Clayee.TuserHnd, 
Howard, Jfaxtme U:omte, a>tlllv«iin, Mny, 
Demarkre->, Guérin, Façon, Hicard, Garoa ; 
en face, MM. Smlei, Herbecr, Hrunal, Gi
rard, 3uboia, Seydoux, Dabar. Slrot et Jo-

ptèfet du Nor 1. Après i 

t dit ft M. Viger que i été beu-
de ls conserver plus longtemps parmi 

nous pour lui u re connaître pluâiot mènent 
notre région Induatrlello, qui renferme tant 
de défenseurs du gouvernement de la Répu
blique. 

L e d é p a r t 
A sept heures un quart. M. le ministre et 

tout»- se suite sont montés en voitiresqui les 
ont emmenés vers la gare, où 'U ont prU 
l'exprfls» pour Parie de 7 heure» 33, 

Au moment où le train s'ébr»n!«, les cha
peaux se lèvent «t un dernier cri de : Vive La 
République se fait ea'endre. 

Les Exploits fle la Catio 
Ainti que nous le dis ona hier, trente-six 

arrestations d'étudKnU et de domestiquée de 
la faculté catholique ont été opéréee. 

La rédactionunpeu u&tiv* de notre compte-

ftvant 1* •aaBifvtaitatloK 
A la suite de l'Incident nanaj importance de 

la pièce fausse (les petites causes produisant 
parfois de grands effets), on sait que les étu-

Fsouletoa d« IM venir 4$ Rtubmim-T^urtêing M 

dlant* de la oatho s'ètalsnt déjà livres A nue 
nkMifseinuM Tiotsate au bvoau d'octroi de 
CanteTeu. 

A.vec la bravoure qui distingue ces preax 
qui u>arsb<*nt au c mbal cinquante contre 

la brillante Jeunessn des 4col< s chiéUennes, 
l'ia«truciion vient d'ttr* reprise et e< tteaven-
lure va se grsffer sur celle du Pn>$rèt du 
Wmà 

Arriver ele> lav p o l f o e 
Pendant que \e* étudiant* de la citho bri-

satnnt vitres et portei au Progrèt, la police 
n* «'état pas encore montrée, car pareonaw 
ne pouvait ne douter d'une scène de ce genre. 

Quand les agents arrivèrent, les dégât 

La présence de la pollon provoqua une ba
garre; les perla rhéteurs qm veoa'eut de se 
moulin a nui des loin, se moque'eat bien aus
si des agents de la force publiai». 

C'e^ ft ce moment une le c)ui:ntssain cen 
lr>»i fut f'xp é Rt que I-B cannes des démo-
ttsseurw prirent l a agent* de police pour 
cible». 

k > P r o c n r c n r de> l a Repatblleimo 
a u « P r o c r é a » 

Pend'nt ces scènes dé désnrdre;on alla pré-
nirM. Fourusz, procureur de la République, 
qui se transport « aussitdt sur le- lieux*. 

Le procureur de la hépubl qiîe visita tré>i 
en détail les bureaux et les ailiers du Pro
grèt du Nord, int rrogeant le personnel et 
Idrt témoins de l'affaire. Il suivit exactement 
1 travers la maison ls trajet qu'ava t précé
demment euivi 1* coloane. 

sysux. 
En sortant du Progrè», U Tournez se ren

dit aussitôt au bureau du commissariat cen
tral où il comsaonça l'instruction de 1 affaire. 

li éta t alors huit heures dn soir. 
l'me déléanmttletn st« ponte e e n i r v l 
Vese huit htnres un quart, une délégation 

se prétendant composée d étudiants des Fa
cultés de l'Etat et delà Catho se présentait 
avec aplomb an poste central de police pour 
7 réels 

et énoncé Une faasae qualité afin de donner 
plus de poids ft leur démarche. 

Comprenant toutefois qu'iU «liaient étie 
m -U eu flagrant délit d'Imposture, lia s'em
pressèrent de filer ft l'anglaise. 

UnelsjaMW dAtatla 
cours des arrestations opérées, eertains 

La de police ont été violemment frappes, 
entre autres te brigadier Jonquier ft qui un 

.tholique séié allongea un coup de csnne 
ir la tète. Cette première voie de faits fut 

agrémentée d'une série de coup» de pieds et 
de coups de powg, distribues avec la plus 
grande libérante par dix étudiant de la ca
tho, bravement rués sur un homme seul. 

rions ne ferons pat mention de tous [es ho
rions distribués aux agents de la force publi
que. Mais nous n o n deraandoes si de pareils 
faits pourraient impunément se produire sans 
porter une grave atte.ute au prestige de la 

A r r e s t a t i o n » madaeeaiMS) 
Sur le- 86 arrestations faites dans la soirée 

neuf ont été maintenues. Voie! les noms des 
étudiants conduit» ft la maison d'arrêt. 

i. Clément Emmanuel, inculpé de bris de 
clôture, v dation de domicile, rébellion et 
coupa ft agent. 

%. Jacquelin Paul, inculpé de bris de clôture 
violation de domicile, outrage ft agent et 
qlolencei. 
. Mézengeaud Henri, violation de dom cile , 

outrages 4ag-nt et ft un citoyen chargé d'un 
ministère public. 

4. Chérot J.-B., coups et rébellion. 
5. Gardaren« Preyeet J, Charles, violation, 

bris et port d'arm* prohibée. 
6. Meiguaut Isidore, bris, violation, rebel-

lioo. 
7. Fouque André Charles, coups et rébel

lion. 
8. Flandroia Samuel, rébellion, coupe et 

blessures. 
9- Leroy, Emile-Auguste, violation et bris. 

wSE'i.'ÎÏS* •&JflL&2L'ii 
arr ère pour ne pas élra asphyxié par nne 
épaisse et fèUde fumée eni se dégages de U 
«ambre. 
. Sanaplus tarder il avertit son épouse qq , 
afolée, se sauva avec ne» entants ; puis U 
donna l'alarme aux voiaine. 

Au bout d'un quart d'heure, quand lecom-
mancecuerit d'incendie fat éteint «t que l'un 
put pénétrer dans la cbarnbte, « 3 M trouva 
en piésence d'un horriblfl spectacle. 

iJenw un coin de in p, ace, le 4td*m ds la 
servante, affreusement carbonée de la tète 
aux genoux, gisait sur les débris fumants 
d'une malle et près des éclats d'une lampe A 
pétrole. 

Il -et, a présumer que c'est en cherchant ft 
ouvrir sa malle pour prendre du Uftae, qne 
cette malheureuse servante, nommée Blanche 
Tryboen, figée d» J9ans, anra fait tomber 
la lampe sur ses vêtements de nuise* aura 
été aussitôt entourée par les flsanmes et brt-
téo vive sans pouvoir proférer le moindre 
appel. 

L'enqaôU s été faite par les so u« de M. le 
oau>mi--alt-ede peiiee, assisté dent, te doc
teur Dubar. 

Les parents de la vieil*!*, qui habitent 
prés d'Hazebrouek, ft lion legheto, ont été 
au»M prévenus du malheur qHi 1-s frappait. 

eT. arrr .TJat i 
98, nt* fout», i R9U8*tX 

Achète et vend ft forfait 3u r-.inpTàht toui 
titras eûtes. 

Paie un mois avant leur éeWfl nne*fca «m-
pon» dont le cours est ofildeilauvi t connu, 

Recsfigce gretuitement tw ^ut*e- les va-
Itnra ainsi que sur les tirage- irançais et 

1,61 ' ORDRBS MÉ gOt/M/t -. 

>\SBI 

B A N Y U L S - T R I L L E S ' 
exceptionnellement recommandé par le» tétébtUéê 

-téHi&tlei, pour notre prêtait 
ill m» i Meaaleur-t les eoB*onsrutoQrs 

9 . . .'étiquette sur la bouteille, s'ils ne 
veulent pta ètn troni,6i. 

f»*r»e. 

Toi lefre . 
rédacteurs ordinaires du Itdot». 

B Auguste, de Bailleul, qui e t sa des 

Une 8emnK brftlée m i asanani 
Dimanche, M. Jérémie I.-cc 

de légumes, contour dn Rivage 
bonne comme de coutume, ver 
matin. 

Inquiet de ne pas l'entendre i 
appel, il se dirigea, au bout d'u 
la mansarde ou elle coucha t 
que de la fumée s'échappait 
tices de la porte. 

•/•pondre ft son 

et remarqua 
par les inters-

giogiommi Ats fiptetaclts tt ÇOKIIU 

ln-oa/u 

y* 
talon d» lHôtal-de-Villa 

Pramiere partie 
1. Fanfare Delaltre, BHiehe uoaaroiae de la 

Damnation d» Faust, Bnrlioi — 3. M. Piotil, tir 
de Pairie, PaUdbfl* — 9. U. Troa Bevlt, Atatsisie 

M. TVOQ Bcylr, niautala 
, Oallay- 4. MU* star-

•iierlta Lion. Le Papillon, valse chantée, KMore 
Gelli — 5- Mlles Marg. Honorez 

Séville, trio pour pi [iariiif 
5. Mlles Marg. Honorez, Rose, Herm., Le 
de Séville. trio pour piano, 
Roaalni - 6. M. Ad. Tita, 

Dnuiiema parti 
1. FaDfare Delattre. Fanlai 
rein - 8. Mlle Msrfi 

Verdi - 3. Mlle* Marg. Rose. Herm. 
.» XVI» aynpbonie. 
»]!•, HavlD 

Uonotez, Adagio et final de le . 
cour piano violon *t riolonfiolla, m 
Piotsi, A. Severo Torelli, Sehatte, B. J'avaia rttô, 
Ed Lesaen - 5. M. Yvon Berla. fantaieie poar 
ecr sur Gu<lli'<me Tell. Ber» rd — H. Mils Marg. 
Uon. M. Piotei. l>uod*U«krae, Léo Delibci — 
7. M. Ad Titz. shansonoette, X. 

Le piano sera enu par Mlle H. Vandenbergli*. 
Ce concert «et exclusivement rteervt aux metn-

brei honoraires de la société. 
L'i»v»ta*t»n se»-* *i«>iinB leement exigée au eoa-

trole. Henx qui ne t'suraleut pas reçu aont priés 
de la rfclumer au local de la fanfare Ualsttie. 

laeriptlan sera déposé au COQ-

• d*e personnes 
i partie d* la société en qualité 

salle dm Concerts, une fra de tète de gymnaatiqm 

U. J. Parent, l'h rculedu Nord et U. Edouard 
is. sihlète-joQgleur, champion lillola si dt la 
••iqne municipale, son* la direciiee ée M, H. 

1. A. Allegro militaire; li. i.» Barda,ouverture. 
Huslqus musielp ls — %. Menveaaents d'ensemble 
arec engin», l e Patriote — 3. Travail ariiiiliiae 

'«nés parallèles, Id. — 4. Posas militaire», 
i &. Ballet de» Fauehear», id. (section des 

n eysaphonique da ls 

tmidee, id. — 5. -Teux atblétlqu»», UM. J. Parent 
i Ed. i.êtë — 0. gtatuss d» aasrbrs (13 tablean). 

PKTITC OORIim-ONDflNOI 

s l'exposes. Pressa ssajant M'aa svecat. 

r«ul 

» • ' » . — » 

t~ lrrfo, DMUrtnfM. ntt SMMnM, CI — h-

Coliw «9 -ai* l a l k } l u . u LMraii. U 
ûm Vm-

y 1 r , & i *EVÉ t*KmMtiïur^JÊ 

Le binqse de Franc» eit pies fsfnie ft 3aTt. 
Le Cré JTFonder s subi 
on gtnêrala dfifa*or>Ms. 
lurajt contester «u» l'afcil»»em»nl dn pri 
•le an rslcvani Uitam d'intérêt té i'stnvni, ne 
41 ae» conviction Isvorabl» pour ilartiurtiun qui 

'" amDriuUe pour prêter t ua liai eëtstmioé. 

„. Le seetélé général» as traite au comptant A i » . 
&oe bilan aa H février éfrs*s» constats des aug-
»un< rlrra' n u eoeipta» chéiu'ff »t »«i comptes 
coursnU divara par rapport a'imoiB d» janvier et 
rHrn*atgees éee-eeax-premiers awU de 18J3 sont 

- ld»kpa» Jsne-

n*b3g—. 

JnéessaJ) 
f-nbn5"Bos«i»n, 21 sn». piq4r*sj, u * S»!isrînn 

ïd»rSilS'ktol|83KiaVt 
rus Botlaau — Hsnrt aheerardyl 
•sur. su» Ueag» »t OUrnenie Ha 
(ournsb*rr, ni Monae — Cyiiijh ) 
Spprélaur, rj» de la Quinsuette et I 
n snS, joua^etéSA tUtUrtU -
Sens, 33 an», ch»unW, rue de la 
^ r M P W j » » »a». .oigaïas. 
Achille Lsnaaot, 63 ana, c»ntm-ma. _. . 
«s, rue des Lignes et HadftJ> coaTK, » ans; («• 
qûrlère, ru» d» Cart'gaiea - Jean-BaptUU I an 
dayt, 80 ans, «ndta-, ru* d. i r»to et J-liiaei 
Crop, 36 an», couturière, Roubsii — Paul Le-

Ïun«, K ana, savonnier, rué Jacquart »t AdCIe 
imàUm. J* *•*, piqftrar .̂ ne «»la Barbe-i'Or 

—**rr Lœnflliatx. 17 ans, fileur. rua PUrre-rJe-
Bonbaii et Julia HanasbellPi 8B afis, Oiutnriér». 
même tae. 'i 

Lne> ataniea. 2& ans, mouhur. Croix et aaesne 
VariTr t, rk, 28 ans, soigneiae. rue d'Ar,-,.̂  -
Julien Moabtrt. peintre vtWer, me de 

BIBLIOGRAPSIE 
fftsaan aaaaaV. de Fera n i I U H I M . -• «ama» 

étude, nous dit l'anlsur. en d(*-htiffioaoeta éclec
tiques st non symboliques. Il sursit pa dira slm-

ffln'IT Tilit^rtiiX'iii iîfîfiii '̂" 
vécu par tous. Sans faire de pe-sennages eompli-
qSésetnnna Uur aeftsr une p*ychûloa>s bisarra et 
iTX-.TC . — f. frf-rane fWtJouer g 

l'èteri " 
B«asaf«BV. 

ss»^^jsns7b%s^ixs. i- ï:.,a.,3B!a,*sw.,i 
Joseph Ztfvejâaa, 37 ans' ferblait'iar, rue des Aa-
e**e> Oetavls Dslafortori». 82 an», peig&auie. bou
levard de Strassmi'g ~ C nS'anl Pewnt.Waas, 
qhtefleur, rua d'Kapagneel C'r»nia^>iet,,aOaB#, 
eotgneuae, rue d'Xapagae - (retfrgea SeilW. «m 
ployé de commerce, rue Stbaa'opol et El ae Dee-
•îsrstielier, sans profeaaion, Lill» — Conitaot Si-
uioe, SC au*, serrurier, fort H Lefebvre et Jeanne 
Truëbaut, 1:3 ans. sans prefeaaioo, sue du Coq-
rraacaia — Cbarles Van jeca-teale. 20 ans, domei 
tiqn», rue s» U Bedoale et Henriette Benaax, « 
ans, piquriére, Tourcoing, 

naissances. — Henri Rama, 

sHodS. — Henri D'il 

A. PAJOT & CH. LEFEBVRE 
UIXB | RODBAIX 

«bi>, n » N»Uon»Ie | 6. me de la G»re 

ACHAT rt vTÔJTÊ i PORPAIT 
e t o i - d r « * d e 1 > O U I * H « 

TITRES CONTRE ESPÈCES 

CHARBONNAGES 
Coipou «t S t u i j t o l r a ï u t l t i PUtblM 

> priMBtatlnL Trmaferta, CosWFiloiia, 
SiDonTtila«ait le feuillu dt oonp:nj. 

vlRiFi'cÀfiàiis 'DE TIRAGES 

S s u e r l p . t l o a a « in , frtis > tout,, 
éBUrion. a»*c facilités de paiement pour Us 
WBBcripttote impOTlantM. 

Î E V U I HEBDOMADAIRE 
Parla, le tu ma» I » ! 

LerrteatieiaDieDtaAidemaadea eueomfctanc i 
refclM total ntlMul«uder«a(llaa «•* pénal a 
la polilTio. lnltrieare. <M dSUnaio* IM dèprèel 
OM g«oeral< dea conr. ae Ion" le, fâjëo». 

La 59") m i l IW65 et l l l 1 8 i ID5.0T. 

deur". II. 
PDttioatloBj de UarUxpa du 19 mi 

Botre : Augoalia Boulaole, 25 aoi, maaael 
d. lr baïaaaa et Aline Booealaat, Klana, eouln 
,Ure, nie dea Looguee-Hale» _ Ltmla Calak. M 
ana, aypi£lear me de Uboi.eal et Zulma ÛIIUOD-
paaa, M am bobtneuae. Onnde-Rue — Deâlré 
l.'aajaaana, SU l u . Iie,e„nrt. lue dae An«ee al km-
Bile» Patelle, SI ane. journalière, rue Vaueanaon 
CT'rad Ubentoa. 
FoajkDoyet K«3e 
ra«d' " 

fa d ut le bilan eu 31 Janvier 
eayegeaaporteteuille effet, da coomerea da W 
"fcWiaaTaVèreaient laHrieur 4 celui de ]» fteaçte, 

18e 4M yilJI-l . / iTaTRF attendu que ena Irlen aVi 18W eat en amêlioretfon 

CroMon «loto 

fQsTTlRE.BtBsilagtntf 1 1 
-*awlttaa\Bnraan 

Trios" par «mon et de repotiar 
BW.fcSVflotios . ' 

sa CsanUw Cenno» o je* 
10, ras du Qtiatrs-9afi*eii.ra 

Apres uns preMnialïn »piritu»lle, 
sa rjuafs» «oanet», eneleee n» rlvajtdage, 
entre *n pleine Nelson, nne rupture, in r 
en'siaèee la prtnUinp». fuis le dènouem< 
Je toute» le* liaison* oa l'eat rit a pris 
pfae» et ou le cœur, bien vite ralegu» ; 
plan, n'est qu'un accessoire iau,i:c S>UH in 
«t sao« êlttl 

Sans envier. SI tous « tlt,* unr«u gbffnbL 
mais Uèi VÏJI, »*ec eo épip* •*«*•# Ç»na* es»/ 
Labruyére »ur le- rnptare» 
Jeep* en dls-auit eannets 1* 

r̂tnl 

C'est si vivant, ai net i 
prit surpris et charmé a 

ffloftÎRIII&re1. ' 
bien complète, p»» un chapitre 
tolta. loua les épiaodss prévu» >erer,t 
«a+^.r^ostetaratt u denstata 
drir, et détruire impression d'œaJH» 

i*Veet plus on roman. wnirayTa flauraf uu 
Fin SAmSur eue » . . . ^esente^lOeaannXe -s 

- plaquette. Je fornû/Lgnis», éditée 
nua u^trJuWluSrdétt-
peesi» pretr%raa>t soep-
nie, li'terahss t|M t w 

dernisms bien accentuésestlnèe ^tlssrimr ai» fi/» 
l'esprit et le cœur. 

Ce badinsg» d'une IsgèretA v-Hro*» M iTtcu» 
tout d'abord là fond de la p»naeej«wr Vt* «e -eV 
li reati « trials (rat set au foad d«l bi>t -i:e, m v i l 
l'impression de vi» et on vértt qil •*"*> deg-petl 
vient bien vite prendre kl lecteur et le t»V ~ 
aoa léilisme et u profoaeear. 

C'est'un livre a retire. * ravi 
teur l'a Men conpH» en, lui donnunt M 
estent leilement arllatique, nui eu tait 1 
Itsttrelrs de raaasnreeéj moéern». 

PfcUl OLl.f7*D<l>: 
EHUnf.r». 

Parla. 
•• • n m. — I ? 

• . A I»*CIÏ:-X*<:I: 

I de '» 
ebsveui, 
dlcationi. Las g 
de raetivitè ies vate-eavt. 
tenir et au besoin da «tcoa< 

uaace dd la Lotion du n 
se lésJtSêisut dSDsenrsr l * 

rspousier, en èoniervuit.at ai 
calilée ' a» eéslèpr 

MORTEL AMOUR 
TR01S1EMK PARTIR 

L'BXPIATIOH 

butte à une" obsession 
unique.'Je désir de r*voir Ro«e. Il se demsn-
dstt miellé attltnde en* pourrait prendre en
tre son am: d'ouarefoiaet son tmantd'aujeaw-
d'hui. • "• mm 

li Jouissait d'avance de ssn embarras, fans ; 
pitié pour «île et ne gardant au fond de l'âme 

Se le fiel de aa déeapefM et le <fè>i t de ion 
(-heur perdu. , 
El par aa faute T 
D'abord il né vit rjea. 11 n'éprouva qu'un 

ébloei-aetnent dans caite salle iOHnsnae,enx 
ors de toutes Jej nuances, vert-, Jaunes et 
rouges, Aux lumières sans nombre, A molAni 
vide encore* 

L'orciaeatre arrivsit ft ses oreilles comme 
un mu gantassent confus ; lé brait d*s trom-
peit-as se i*wt*iiU» «Ans colis féerie de 81-

Rurd l'ètourdresaif /Ua deoore grandioses, le | 
urg oolaneal (U roi ftnertaer, prince du Rhin, 

te la.saatentînSiïireat. 
Le (racks des siisteisde prétrea et de guer-1 

rlers n'eut mAme pas le pouvoir de le dis-
traire d* ae» pensées. 

Il se dewsjuL&U sans ceaac, les j eux tour
ne* vers les issues de le esll» : . 

- Visndra-:-U! 

Le baron Fernsy rayonnantdans aa cravae 
blanche, s'y montrait enfin, appuyé aux la.n 
bris du pourtour, attendant la rbut -dun 
deau, ponr ne pas troubler l? i-petiac'e et 
promenait «a regard eeenré deae la eeîie en 
saluant ses amis d'un aigu» «le t.-«fi .>.. 
lorgnant les loges ponr y découvrir .les î̂-
sages de connaissance. 

Rien ne semblait troubler sa,qun*taneorli-

Kvidemmeat, s'il avait vu Rose, élis avait 
dû garder le sllance sans rien révéler de aa 
surprise du matin. 

Le lieutenant était i quelques psè <\ peine 

!• •»*.— îîpubaix : Piessen. ] 
Brtinc.io. pliaraueieri; M tua 
den, Taleilcïénties : Sabin-lji 

rapide coup d\eil d 

F'Tney fut le . 
yeux la baron Fsrney, 
lie N I idées sombres 

kvm** 

isjidvcaii aer^è 

i M.{*"TeThomrn«-il fTblftrtlir 
fut nn instant distrait! Jacques BsTilleul vit tout 1* ,-u- •**i ba-on.j | [ i « I picuwnkgagnas i-ikf in- à 

aguficeneedu le regard aoamiB de Rose, !•• uni'ni jn .lui : dr.••»«. d* ru-* «> -!« n#rUTérasK». 

trie. 

i rival. 
A dater de son arrivée, ii c**-« de regarder 

la aéêne.. 
Le bn/g aux créneaux altifre du roi && 

ther, Hila« et Sigunl lui-même disparurent 
dene un brouillard. Tous l»e brujta s'éUlgnlr 
tant. „ . 

Il ne vit rien que le baron.Femejr, qui ne 
l'apercevait pas. 

Ses yeux I -uraient foudroyé s'ils trait nt 
eti H pu séance des éclairs. 

Bientôt i] remarqua que le baron es tour
nait fréquentm*nt vers une baignoire ntaeie 
de l'autre cote de l'orchestre, et-dent de 
s i pièce, II ne pouvait distinguer l'intérieur 

Cette baignoire devint dès lora eon point de 
mire. 

Enfin le pu'a*ant gosier du vaillant Sigurd 
lAoça Isa notes éclatantes de sonieviistion 
arnrl Ountbsr auquel il «es,sM de jurer une 
éternelle amitié, séduit par les battre yeux 
d'HlIda, blonde sœur du farouche monarque : 

Poar conquerra h blanche Velkyrie, 

«prit de t il. frère. 

héros vasaureux, pour parier comme la 
de cet opéra taniaatique. venait d apparaît» 
aax vas» ananeniés d'Hilda, ecsnr dn' tti 
Gontrisr. lorsqu'au legaf moaveanent se fit à 
ttotréeaar as* .faeqMs Ba Ua ni était arrjvsj 

r dan* I» patrie 
i, fret*. ié rereer»! 

Ta donnera» le pria que j» .èelanurat 
Naturellement le roi Gunthar, amoureux, 

sans doute en vertu de quelque sortilège, ds 
la Valkyr» qu'il n'a jamais entrètae, s'em
presse ds jorsr tout ce que cVgurd lai ds-

s> rieeea rennbe 

l ia Mt plac, fit le tour 
l'espèee de cfcemln de [ j ^ scène obangot.it pour ls seeon I tableau 

ronde qui paibe devant les baignoires ttln t t représentait la lugubre scène du champ 

Cette baignoire était vide. 
Alors obéissant A son idée fixe, U erra dans 
s couloirs et au foyer comme ii avait erré 

dans Paris, mais sans y rencontrer le baron. 
Seulement, é lénetea» etï le assisse acte 

acer, les deux bsaismentea.rejoi-
tréJrHre» fauieui-e^orebeenr». 

_ jques Bailmul dominait le millionnaire 
de ta haute A* lie ; <1 laissa tomber snr lui un 
regard si direct et Ai rjetsutant que l'antre ne 
put s'empéeber j'en être étonne et s'arrêta. 

Il y eut antre aux une se*enn> d'hôtltstton. 
Vax me Fernéy fixa froidement npqndtm 

qu'il Î étonnait dû Çrooiâr SSPI pêaatderant. 
m depui* deux ioaie, nhej GabrlalU, 
da la Paix et sur in Jb»uWvard ; il M I 

Tl (U UÛ gaetri d'ihdiff^repçe al paeça. 

torée ad b o a t l è t t mer, a 
La toile ae levait t 

tilleul Vous lequel las prél 
d'Odin e*t*breot un sacrifice. 

La salle maintenatt ésatt utsins. . 
Dans les logea, les teUeiise de soirée of-

viaaaute 

sentes 
corsages. 
des flots de dentelle* 
latent sur la pourpre du 
atleedoes'exhibnitgvt pudsur. C'était une débaucha * ! M r # • » 0 ° » * > v a n i «lie et a -omn-e. 
tante sons l'éclat des lustre*, «• AlamAnU M **&*• Boee pro»nrr»snt i 
éinmaetsirV, Se ptexaea de touls«.)eaoeni"urs, des wsjÉni*emrri, ce aiurmnr« inaeeta 
néii'< ai mêi-'-s aux habit» neérra, aux isbit» Béer*, aux tentata* nian-

alsMtntse rsidee de* anatlsansn 

conquéU d* .BnnahiM, la Vnlkyrie ckae»*e 
dt partdla d*OdTn et conrlamnée a è*boaeer re 
mortel aseset auaac eux nostr eutieasandpe aa 

""" rance —X* ^ruif des cA«ni» «'éteint 
é» fêw0 immmnm f — kw sqsjeaa Henas» 

nant entendUa1n> ooté de la leajev*» laou.lle 
Fernsy s'était ai souvent r e t o u r n a 
6 le silence profond de la salle ren

dait sent petoeplible, celui d'une porte qui se 
ferma». . -

Le baron Ferney 1 entendit de même car il 
i looena dettouveeu vers la baignoire a* son 

^ea^ejraTosn»«A»joie. 
._ -Jme tsmpi.Ie bustt d'ans jeune 

femme u pencha sur le bord de In loge, mon
trant une feqét d* cbeveax chAteiae aiiiiir»-
bles, un eou eax- lignes d'uae pureté extrèene 

u n e « s v e d n a t T a blancheur chaude ' -* 
ente était rehaussée par un cerssge i 

voisins de la ba geoire. 
Ce ne fut que l'affaire d'an i tant. 
Sigurd lançait aux échos ds ;• kestu M* 

rablephrase empreinte d'une t-udiease »\ y 

Jeun» 'y* tremblant 
Cett ton doux nom <i< 
eer le tatubeleeuit e 

«il seule da 
iscqqaw Bailleul eu frémit 
Cette iamaw qui _ -

loge ou elle venait d entrer, excitant la envie 
sttédeeaa voisins de lorcbestr-, aoulevant 
une de et* adstlrations qui pour être 
n en Koetnas moins etpresoirs", distrayant 
les abonnée du speotaeie, malgré 1« charme 
pénetgaat da la musique et da la voix da h 
liste, citait Rose, 

C'était Bote brillante» adulée, Rose splen-

tle datte sa toiletU de soirée, ' 
louiseanle au cou, Ji s braeeM 

uneisrodtguelm- anea aux pomaet», IU"« i.rl.o ,i ;H m-tt e i 
les i*um bs 
ifprc- baltes 
rî*e Mvrra 

u'on nftit nd pan mut* qui *e_f-niT»a«, 

ar>'*e. u» tu**! e.ï ue s*i teTtsrHsrc'. . , L 
V', , ., , .••.Tt'-l m..ai Je .MB»eleT*.éll 

tilSÂWUt"--, 1 i Ifr*-*»!• ja«*BjTlr*ri V 
ff-T 

11 tMi ^ r ^ W r V f f * r i f 
. - tie ,.ux» unaf» « K H • > . 
mrnrnt.il pas tvtMtammee* 

aiitinr dMlc, cotfini > ' un démon tantateu|ij 

toumnit-il pas 

lêripwi"trtt'"Vcm tmi tos4MlésV» 
succet, iiajve Wl/Ulpt.*** •» 
f-t'il en - ja i i à nen-entoir qnt 

, , | l'ai av-ai quun wgeaknSt de ii*au n sAl 
'" , lu «toncé enlr.1 aux I 

. , | 'Mirgr7le^Hrirt<tan<'tu»lslleslîvrtttp3*r 
mlr-inira, le baron surpr t quelques p -

'C^fd'dTrlg'-td» s,on côté ft'p*«'â 
haiuM les plus viuilents» qui ptUfsant rfnpm-

cordaient si clan avec son ptorond désespoir, 
; l'état de ses nerfs irrités et souffrante, | 
sensation violente, une abri* d* révéla

tion conforme A ans désira et ï tes projet». j 
Sigurd lui donnait une Uven et lui trac »H i 

Lvoie . 

Et, il se dtnr-'.'» d« i o - v - ' « a*f- p' 
loéfatanea : 
-r.Ûu donc a -> ' . «^ ..i*. *- r 

Mais 11 eut been cberna»^ 
Itraes» bt* d» èfrrrte u^ v,^ ^ f W t r * ! 
utf:toi^lebnron''B«p'>nyei1 ^ ifampar. 
CltVlt un entreml r. - n . i 
radéda.gaeu. svuri'>â H i l t J f ^ i f l M dn miHionnadri 
tju'svslt-il é ora a s de v^rseanM T 
I.Vpera poursirfvtH son rour*. ' 

Après tout qu'est-.* qne la ris f 
Une lotte. 
Qu'avaU-U devant lut i 

i noir. Vn homme comme un autre. 
Pourquoi lut céder ssn» eoaebat cette femme 

ponr laquelle H aurait donné toit son seng?| L«ei »n:rièrea, les es] 
Ht qu'avait -il donc A ménager dérarmahé {|»g Hbbolin et toi 
N'a-eit-tl pas cberclu' la mort pendant des • »tVnU* da la l>ge* 

annane, avee tsmarnem- ntt N était-il pa* ««* ' par lapée de Btgu 
au-delà dea mers la braver dans des conrr#<w ; w1ibw dea furr-O-.. de l'ouruMt 
ineonnae». avec la volonté ne n en pas re- ! fondeur* du lac v*aml*aj^2ae 
veair. | patois eachaaté n'en éleva A roi 

S'il avait en enfin un désir de retour, v.u*i B»hikf -*veilleede ton magique. 
volonté de voir R.-e. n'étttVoe pae parc !tmapl«il avec ameur Sis^fMVon 
qu'une fores irir.>i|bl<ile puuttatt vers «11»* j lui Soupirant avec une passion ' 

E» bien i ii r*v»rl revue ; le p u t e s'était, pbrase célèbre : 
d*t»i •' u - " v. v . . ihiulan avait di luerai 
pnt-g'ui '«'re -"'ii, reflifre set seftxtments. { 

El'» l'avait »ia:ê Jadis, eeninant an *ut-1 
doa'e*T El'e l'aiutait toajoor* ; sn^ltnttni tlls 1 

uni* qnt «e f -n i ired , ne pouvait pfetn-etreA sli. $ t plnale dttft é*-1 

elle>Vlî Dgre.n avî« K Uto» féT-|gag;-e i un auUr, ttte Iji gpparttaait.tt but' CAV 

'a teUnelaal l . . MlIII > a 
V. I ne ee.Ha> aaa ejaVella a » « e 
Prta da Ui I • eVleaddae dàaVSW ' 

«,«re( Clarlea W 1 1 H 
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